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LE PRIX COURANT Toatusseleasap'aiana ,rs e 1'homme
affairé. Il poss de une' certaine
finesse qu'il prend pour de l'habil

du Commerce, de la 4inanc, de l'Indutrt leté, mais il se tiompe ; car if
de la ProprMU fonere et des Asuranc. manque de suite dans les idées, et
Bureau: No. 82, rue saint.Gabriai, MontrEal ruine ees propres projets. l y a

BoNEES: e ens aairés dans les
Fanc....................oaarssrot prnîll cu u _. '1 préaie~sto il i nifs.U o rn aat ad............... ' vantent d'avoir fat ds achats ex prcie cette. invention si utile que- l'on

Publié par rdinirotdc'' *,""' On nous adresse à ce suiet. unle n 1. m nn ,
LA SociEtTe Dt PueiicATrIOI CommetCALE. corsoaac au asle 1  

-r mtr-L. MoncEo. Directeur. cédent. La chance peut leur être correspondance parue dans la foce nécessaire pour mettre en
Représenté en France par: favnrable une fois, ou deux, mais Monetary7 Time8, et nons nous en- mnJvement la Dédale. Avec la

ie. COMPToins COMMERCIAUx FRANCaiS jamais plus. pressons de la publier-, car elle pédale actuelle, les femmes déli-
58 rue des Petites Ecuries. Paris. Il ya baucoup de gens affairé. nous parait contenir d',-xcellentes cates ne peuvent mettre en mouve-

puru*men lut) nemchin.u Aggnéesqu
MONTREAL. 12 AVRIL 1889. >rI c vysu, rt gMONTREAL,_12_AVRIL_1889. pas ceux qui réussissent le mieux. Monsieur, gros ouvrages, et lon est forcé

Ce ne sont pas les voyageurs tou- , d'avoir recours à la vapeur comme
LE COMBINE DU CUIVRE. jours en mouvement, pressés, n'y apas une seule maison de force motrice. Avec la machine à

ques, remuants qui envoient les détail sérieuse au Canada qui ne coudre, légère, même pour les tra-
Nous avons déjà entretenu nos ordres les plus nombreux et les s'élève aujourd'hui contre la coi..- vaux de lirgerie, de modles, etc, le

'lecteurs de la crise qui sévit sur le plus forts-;.mais. les hommes d'af- currènce déloyale et inégale qui travail prolong& provoque souvent
marché financier européen, et prin- faires tranquilles, sérieux, qui, leur est faite par le stock de fail- des accidents aux jambes, tels que
cipalement sur le marché français jour par jour, semaine après se lite. Un marchand détailleur m'en varices, etc.
et dûe à l'insu cès de la spécula- maine, mois après mois, conti- parlait l'autre jour; ses idées men- Une nouvelle pédale vient d'être
tion faite sur les cuivres. . nuent tranquillement leur -che tent d'être étudiées par le commer- mise sur le marché par M. W. A.

On connait l'histoire de ce com- min, toujours -sérieux et toujours ce de détail du Canada. Laviolette, fondeur, de St Jérôme,
bitw, elle est du reste entièrement occupés; C'est ainsi _qu'ils ga- Il .propose la formation d'une propriétaire du brevet, qui rend la
résumée dans le tableau suivant gnent la - confiance des. clients, association, ayant une succursale manSuvre de la machine des plus
qui'indique la production totale qu'ils la conservent et qu'ils s'as- dans chaque ville et village, et facile et, ne peut prdui-reaucun
du cuivre dans le monde entier, et surent un chiffre d'affaires impor- composé de commerçants. payant accident. Avec cette pédale, le
le prix moyen du marché de Lon- tant. 100c. dans la piastre. Cette associa: mouvement nécessaire de la part
dres, de 1879 à 1888. Ce qui s'applique aux hommes tion pourrait s'appeler Société de de la personne qui fait marcher la

Productioil. Cours. d'affaires, s'apphque aux maisons Protection des marchands de dé- machine est tout simplement le
Tonnes £.S. D. qu'ils fondent. Les maisons de tail du Canada. .mouve:ncaît de la marche, qui

- 1879 ........... 151963 57 1 -o- commerce tenant la tête du mar- Des délégués seraient nommés 'exécute sa'ns fatigue. Elle dimi
Î882............. -181622 67 0 6 ché, ont été formées lentement, et la»s chaque. ve et se1aion pès. nue tellement-la dépense de-force
1885................- 224i,892 44 1 6 ne sont arrivées à tenir leur raing erméairs de grociationtrès nécessaire qu'une fabrique de

1886.........26,936 406 ~que-ar de effrts coîint j;~ de s maisons de gros de Montrél . j1886 ...........,l... 216,936, i, ü n gd afrtaennstrnr n T1oronto, :aTion-t London. '1 a p Nwvle esratd
1887........... 224,273 42 3 0 peut, il est vrai, rencontrer quel- Aucune maison de gros ne yoUr- la vapeur comme force motrice

1888............... 261,852 82 7 6 es grandes maisons créées rapt. rait accepter moins- de 100 dans pour ces mùachines, vient d'adopter
demetit, elles ont en général une . p cette nouvelle pédale en suppri-la piastre de. leurs débiteurs, au natl aerComme on le voit, es prix aug- courte existt nce. a p de l eur d 4ébe.r, -au mant la vapeqr.

mentaient avec la production,- fait Nous sommes dans une ère d'ac- e J0ous reviendronsans quelques
d'autant plus anorinal que la con- tivité, de trop d'activité. Les hom. elles le font maintenant. urs sur cette invention dont nous

-~~~~~ somtinnuumaîatnd un marchand ferait fail- jousarcteiveto otnusommation n'augme tait pas dans mes se donnent à peiie le temps itQ.dn tck serait immédiate- donnerons une description plusles mêmes proportions. Le résultat de penser, et sans réflexion les ac- ien pristoyé ans m détaillée; car tout ce qui peutétait fatal, et il se traduit par un tions restent sans effet. Pour ré- ment s et envoyé dans -les ran- rendre plus facile et moins pénible
excédar.t de stock de 140,000 ton- ussir il faut non-seulèment beau- des villes pour être revendu à l'en- le travail de la femme, est d'un
nes de cuivre, entre les mains Jës coup réfiléchir, -mais il faut exécu can, pas-eblo,--- -ga¯intérêt pour tout le mondóCl-
spéculateurs. Le prix fictif de £80 ter sans dévier le projet qu'on a en détail. Cela empêcherait de ra ion
la tonne. est' descendu à £40 et longuement muri, sans vouloir en jeter sur le marché des lots de mar-
même à £35. Les cours se sont re- eni rasser plusieurs. L'homme chandises qui* démoralisent les SUCCÈS POUR LES CANADIENS
levés et varient entre £40 et £41. ui s'applique à faire une chose, et affaires et ruinent les commerçants .
Les-pertes des lanceurs de ce comn- à bien la faire, a toutes les chan- qui paient leurs f rctures en plein. . raig e s on enu e
bine colossal et de leurs victimes ces de réussite de son côt€. I est Les marchanda de gros ne seraient contrat pour l'éclairage électrique

-- sont, énrée, les cup-s ina-1 neUr un homme de pas sans bénéficier d'un tel sys- e illeurnir
-peu il plaindre, car cette spécula-; connd.jtre, coîrnr.tdeén tème.. Il réduirait le nombre des doivent fournir à la-ville 25-m
tion était un accaparement réel, ter µne douzaine de projets diffé- faillites, et empêcherait que l'actif pes à arc pour l'éclairage des rues
gênant pour les nombreuses indus- enîts. On entend souvent dire ne soit mangé en frais inutiles. e ils ont en outre des contrats
tries du cuivre, enrayant le déve- d'un einployé " c'est un homme De plus, les maisons de gros au- avec des particuliers pour environ
loppement de 1 application des in-6,utile1 t " .qu "'est n ea h i raient leurs dividendes entre 60 et 500 lampes incondescentes pour
ventions électriques, et faisaient gnifie ? Rien, sinon qu'il est plus 90 jours, au lieu d'attendre un an éc*airag es maisons, mgasins
monter à des prix insensés, sans utile aux autres qv'à lui- même; ou plus. etò,-dans lamême vile..

Un ace spcialdu Paleme Il11 vdnt commencer immédiate-bénéfice aucun pour le public, le cet employé ne deviendra jamais Un acte spécialdu Parlement I ment à construire leurs ateliers à
métal le plue utile après le fer. patron,; s'il le devenait, il ferait serait peut-être.né'essaire pour ar- Jn ri

- promptement banîqueroute, c'est river à mettre cette idée à exécu- aint

MM. les entrepreneurs trouve- un homme affairé, ce n'est pas un
ront chez MM. . Rollin & Cie, homme d'affaires. Un ancien commerçant nous re- LES ARCHITECTES
No 1544, rue Ste-Cathorine, un as-' .-- com a!nt-denit cette lettre à l'Asso--
Norti4, ru e d ciaSa n n-n des Marchands de Nou- Il n'y a pas de profession qui- ortiment coliplet de toutes les; No-us rappelons à ceux qui font veautés -en détail de Montréal ; elle 1touche de plu.- près à l'ait que
t r uàto n ,.dli ui l es .p r cl o u s ,c rL Iu [u n u u v e u u ~t T f l m é it l'rc it ct rc e c t a ' ea pl u ha t e* trctio, - ejui lesclou , ieurs que M. E. D. Colleret, 102 possible àun mal réel, ut mérvite ass pu at-ferrements, etc, la- quincaillerie le ý rue McGill, tient un assortiment d'être- prise epn.considération, lexpression est véritablement un
mieux. fini, les outils. etc, enfin complet de tuvaux en grés (Ecoâ-1 --rpi en.sdrain grnd art veriaumn u

tot edotils ont besoin, aux, --egrand art quùi a fourni au mondetout ce pdont du marcin,-aux 1briquesment asi qu'un uL'éablissement de MM. Joseph de grands artistes. Parmi les mer-
Sls i s p c sparfaitement assorti de fer- Robert et fils, 'occupe actuellement- veilles de l'art ancien, on compteles invitons à viiterce magasin, ronnerie et de quincaillerie. Ses presque toute l'espace compris les ruines du Parthénon à Athènes,ce qui leur épargnera la peine de compatriotes devraient consulter entre la rue Dorchester et la rue, dont-la co onnade de marbre blancses prix et visiter son stock avant Ste Dathe-ine sur la côte N. E: du offre le modèle le plus parfait,HOMMES D'AFFAIRES ET de s'adresser ailleurs. Chemin Papineau. -Le clos a été pour la pureté -des lignes, hl'ar-

GEN ARM transporté là, de la rue Notre- monie des contours et la justesseS AFFAIÉS STOCKS DE FAILLITES Dame, où il était auparavant et des proportions, de tout ce que
- .. . . immen uidN~4~ - t~ Yl - éiosaaséd ou

Les gens atlairés ne sont pas iou- La faillite déjà désastreuse parjours des gens d'affaires. iomenr &el mernë-tiie polir es maisons deaffairé veut tout faire par lai- gros, est trop souvent uni: causemême ; il n'a pas assez de con- e ruine pour les marchandsôIárr-
fiance dans les autres pour leur' netes qui ont la malchance de selaisser faire trar'quillepient la part trouver les voisins d'un failli, quide travail qui leur incombe. L'é- rachète son stock, où dont le'stocktroit esse d'esprit, la pttitesse- d4 est vendu en-bloc. Le Prix-Courantcaractère et le m *ruýe de .déli- n'a cessé d'appeler l'attention des

M sitt s s es eL es
bureauxla résidence du M. l'éche-
vin Robert, il forme un .,établisse-
ment complet et compact qui n'a

Sas de concurrents en notre ville.
os lecteurs y trouveront tout ce

dont ils auront besoin pour leurs
batisses ; charpente, madriers,
planches. colombaÉes, portes,
chasis, moulures etc; et comme-la

mients
Les grands architectes ont tou-

jours été classés parmiles artistes
qui ont f it honneur à leur tem ps,
et si, les noms de la plupart des
architecter-qui ont au moyen âge
dessiné les plans des merveilles
gothiques dont se couvrait l'Eu-
rope, sont restés inconnus, ceux

s-
maisons de gros "sur cette ques- façon du
tor. il y a là plus qu'une mlusti- établisse
ce vis-à-vis les commerçants hon- bas que
-netes, et- tant q non ·n'aura pas
résolu cette difficulté d'une ima- UNE
nière quelconque,-certaines. bran- POUR
ches de notre commerce resteront

bois: est faite par le même
nent, les prix. sont plus
partout ailleurs.
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